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E nfin! après 40 ans d'absence d'une organisation de jeunesse marxistes-léniniste, la JCML se construit! 2010 restera pour 
nous une année chargée en événements importants: les 22 et 23 
mai s'est tenu le premier congrès de la Jeunesse Communiste Mar-
xiste-Léniniste. Celui-ci, réunissant plusieurs cellules et camara-
des montant leur cellule, a débouché sur une organisation centra-
le, se dotant d'une direction. 2010 c'est aussi, en avril, le premier 
congrès du Rassemblement Organisé des Communistes Marxistes-
léninistes (ROCML). En tant qu'organisation de jeunesse, la JCML a 
choisi d'être la jeunesse du ROCML, de se placer sous sa direction. 
En effet, pour nous une organisation de jeunesse n'est viable, ne 
peut véritablement jouer son rôle que si elle est reliée à l'organi-
sation politique révolutionnaire. 
 
La première cellule de la JCML a été créée en 2006 à Albi, puis il y 
a eu Mourenx, Lyon, puis encore d'autres cellules se sont montées, 
plus ou moins coordonnées les unes aux autres. Après 4 ans d'ef-
forts communs voilà l'organisation de jeunesse sur de bons rails. 
Mais le gros du travail est devant nous pour rassembler la jeunesse 
populaire, les jeunes révoltés par le capitalisme, derrière le dra-
peau du socialisme. Pour faire des luttes et des révoltes sponta-
nées un mouvement conscient pour le communisme. Pour rejeter 
l'influence de la bourgeoisie dans la jeunesse populaire. Pour iso-
ler et battre les éléments fascistes également. 
 
Alors que la crise générale du capitalisme progresse, la bourgeoi-
sie la fait payer, comme à chaque fois, aux travailleurs. Elle dicte 
au gouvernement les réformes à faire, elle l'emploie à les faire 
accepter par les masses, aidée en cela par ses relais médiatiques, 
institutionnels, politiques, syndicaux, etc. Dernier mauvais coup 
en date la réforme des retraites dont le texte est examiné par l'as-
semblée nationale au moment où nous mettons sous presse. Mais 
la bourgeoisie n'attend pas son gouvernement pour écraser les tra-
vailleurs. Ainsi à l'usine General Motor de Strasbourg où l'on de-
mande aux salariés de renoncer à 6 jours de RTT et d' accepter la 
baisse des salaires sous peine de fermeture de l'usine. Poussant le 
cynisme jusqu'au bout, la direction aidée de collabos maison, a 
fait organiser un vote au sein de l'usine pour que les ouvriers avali-
sent ce chantage. C'est cela la démocratie bourgeoise! 
 
Face à cela, notre camp révolutionnaire est à ériger, à fortifier. La 
jeunesse a son rôle à jouer dans cette oeuvre. Bien sur en résis-
tant pied à pied à chaque attaque de la bourgeoisie, à chaque 
mauvais coup du gouvernement. Mais aussi en voyant plus loin, en 
s'engageant pour le communisme, en en faisant progresser la cau-
se. 
 
L'Etoile Rouge est le journal central de la JCML, vous en avez dans 
les mains le premier numéro. Il sortira avec une régularité trimes-
trielle. Son but est d'être un journal de la jeunesse, pour la jeu-
nesse, décryptant et critiquant le capitalisme au quotidien, de 
montrer la voie émancipatrice du socialisme. 
 
Ses articles ne prétendent pas épuiser les sujets et les traiter dans 
toute leur exhaustivité. Bien que donnant notre point de vue, ils 
ne prétendent clore les réflexions mais au contraire les dévelop-
per et favoriser leur saisissement par la jeunesse populaire.  
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Nouveau recul social sur les retraites: 

UNITÉ DES TRAVAILLEURS ET DE LA 
JEUNESSE POPULAIRE CONTRE LA 
BOURGEOISIE ET SES LAQUAIS! 

Une attaque contre le prolétariat 
Encore une réforme des retraites! Pas la peine de chercher longtemps 
pour voire de quoi il est question: il s'agit de faire durer plus longtemps 
le temps d'exploitation de la main d'oeuvre et de faire diminuer le 
montant des pensions. Peu importe l'emballage avec lequel le 
« cadeau » nous est offert, ce n'est pas la première fois que les diri-
geants économiques et politiques nous présentent un recul social com-
me une mesure « salvatrice ». Ils nous ont déjà fait le coup, sur les re-
traites en 1993, en 2003, en 2008 et ils le referont très certainement 
dans les années qui viennent. 
La soi-disant « prise en compte de la pénibilité du travail » n'est que de 
la poudre aux yeux: en effet seuls les travailleurs étant atteint de plus 
de 20% d'incapacité pourront partir à la retraite … à 60 ans! Tous les 
autres usés par un travail pénible (mettons un ouvrier à la chaîne) de-
vront s'user au minimum deux ans de plus. On voit bien tout le mépris 
et le cynisme du gouvernement qui présente cela comme un « acquis 
social »! 
La vérité la voilà: les travailleurs seront exploités plus longtemps par 
leurs patrons, mais la plupart d'entre eux se feront chasser du travail 
avant que leur retraite ne soit complète et deviendront des retraités 
(encore plus) pauvres . 
 
La jeunesse populaire doit se dresser contre cette attaque de la 
bourgeoisie et de l'Etat! 
Les jeunes travailleurs, et ceux qui le deviendront dans quelques an-
nées, ne peuvent pas se dire « on verra bien quand on sera vieux ». Car 
ils vont eux aussi payer en précarité, en chômage l'allongement de la 
durée du travail. Ils savent aussi que cette réforme n'est ni la première 
ni la dernière et qu'ils subiront d'autres attaques dans les prochains 
mois et années. 
Evidemment, cela ne dérangera pas une petite partie de la jeunesse, 
celle de la bourgeoisie qui profitera de tout cela. Mais en ce qui nous 
concerne, nous, il s'agit de la perspective d'un avenir encore plus diffi-
cile. 
La jeunesse populaire doit donc se dresser face à cette attaque. Jeunes 
travailleurs, étudiants, lycéens, chômeurs doivent dénoncer cette ré-
forme de même que l'ensemble du plan d'attaques contre le proléta-
riat! Ils ont un rôle énorme à jouer dans la lutte contre la bourgeoisie 
et le gouvernement, lutte qui ne s'arrête d'ailleurs pas à la seule réfor-
me des retraites: c'est tout le système capitaliste, qui est basé sur no-
tre exploitation et notre misère pour l'enrichissement de quelques-uns, 
qu'il s'agit de dénoncer. 
 
Sortir de la résignation 
Aujourd'hui on constate une certaine résignation dans les masses popu-
laires et chez les travailleurs. Bien sur, cette réforme n'est pas accueil-
lie avec joie: on comprend bien que l'on se fait manger. Mais jusqu'à 
aujourd'hui la réponse a été très faible et le manque de perspective est 
criant. « Pourquoi faire grève? », « pourquoi faire une manif ? » se dit-
on, alors que personne n'ose même espérer quelque recul du gouverne-
ment. 

Déclaration du ROC ml 
(extraits) 

 

Faut-il s’étonner de ce racket et de son am-
pleur ? La bourgeoisie tente par là de surmon-
ter sa crise et pour cela utilise tous les moyens 
de l'Etat à son service pour la faire supporter 
aux travailleurs ! (...) 
 

Ce qui doit nous interroger, c’est pourquoi, 
jusqu’à présent, le patronat et le pouvoir poli-
tique peuvent nous imposer des sacrifices 
sans qu’en face, les travailleurs parviennent à 
s’opposer avec succès aux attaques dont il 
sont la cible. (…) 
 

Il est indiscutable et de plus en plus visible, 
en effet, que les directions syndicales n’ont 
pas la volonté de construire un rapport de for-
ces frontal classe contre classe, sur les lieux 
de travail et dans la rue, contre la bourgeoisie. 
Ayant abandonné l’objectif de combattre et 
de supprimer le capitalisme en tant que systè-
me, leur ligne c’est la négociation pour cogé-
rer les problèmes économiques et sociaux 
avec les autres «partenaires sociaux»(...) 

 

Pour nous communistes cette impuissance du 
mouvement syndical n'est que la conséquence 
de l’absence d’une alternative politique capa-
ble de l'arracher à la politique réformiste de 
conciliation et de soumission aux intérêts du 
capital, d’unir et de mobiliser le mouvement 
ouvrier et populaire sur un projet de société 
en rupture avec le capitalisme . (…)  
 
Constater ce qui fait défaut, aujourd’hui, aux 
masses exploitées, c’est en effet montrer ce 
qu’il faut construire. 
A commencer par le parti révolutionnaire du 
prolétariat. 
 

Pourquoi commencer par là ? Parce que le 
parti est l’organisation qui définit pour toute 
la classe le but à atteindre, les étapes à fran-
chir et les moyens à utiliser pour que le prolé-
tariat conquière le pouvoir politique.  

… suite page 4 

Lutte de classe     

Recul de l'âge légal de la retraite de 60 à 62 ans d'ici 2018. Recul de l'âge 
légal de 65 à 67 ans pour une retraite sans décote (quelque soit le nombre 
de trimestres cotisés). 
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A cela il y a trois choses à répondre: la première est que confrontée 
à la crise du système capitaliste, la bourgeoisie et l'Etat vont accélé-
rer la cadence des réformes et seront de moins en moins enclins à 
reculer. La deuxième chose c'est que la bourgeoisie et l'Etat savent 
qu'ils peuvent compter sur la gauche, l'extrême gauche et les appa-
reil syndicaux pour ne pas les remettre en cause fondamentalement. 
Pire, ils ne feront pas véritablement obstruction à la réforme voir ils 
l'accompagneront. Voilà qui peut effectivement être source de rési-
gnation pour les masses. 
La troisième chose à répondre est que nous ne devons pas céder à la 
résignation. Débarrassons-nous de l'influence des collaborateurs de 
classe sur nous et battons-nous nous-mêmes! Forgeons nos propres 
outils pour cela! Unissons nous dans la lutte sur la base de nos inté-
rêts de classe! 
Pour avancer, reconstituer la force du prolétariat seule à même de 
faire trembler les bourgeois, il faudra aussi rejeter les semeurs d'il-
lusions qui nous font croire qu'un arrangement à long terme est pos-
sible entre les classes, que l'on pourrait trouver « une autre réfor-
me » « une bonne réforme ». En réalité, tout ce que la bourgeoisie 
est contrainte de lâcher dans la lutte elle le reprend plus tard. Cela 
se voit avec tous les « acquis sociaux » et dans tous les domaines. 
Rejetons chaque plan, chaque réforme qui va dans le sens d'une ex-
ploitation accrue du prolétariat! 
Rejetons le capitalisme qui est la base de cette exploitation! 
Gagnons des forces, réalisons l'unité des travailleurs, des masses et 
de la jeunesse populaires dans la lutte de classe contre la bourgeoi-
sie et ses serviteurs! 

E.S. 

Le parti est l’état-major de la classe ouvrière. 
Regroupant les éléments les plus conscients 
de la classe, il est seul capable d’articuler 
centralement l’ensemble des luttes ouvrières 
et populaires, de les orienter et de les diriger 
pour réaliser les objectifs tactiques et straté-
giques. Sans un tel parti, impossible d’affron-
ter victorieusement l’adversaire de manière 
consciente et organisée et de déjouer les ma-
noeuvres des faux amis. 
 
L’existence d’un tel Parti et l’action cons-
ciente et organisée de ses militants dans les 
masses exploitées, est la condition nécessaire 
pour briser dans les syndicats les entraves à 
la lutte de classe et libérer ainsi l’énergie an-
ticapitaliste étouffée par les dirigeants réfor-
mistes à genoux devant le capital. 
 
Nous appelons tous ceux qui prennent cons-
cience dans la lutte des méfaits du capitalis-
me, les syndicalistes de lutte de classe, les 
communistes révolutionnaires à rejoindre 
notre combat. 
 

Retrouvez la déclaration complète sur 
www.rocml.org.fr  
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Procès des accusés de Villers-le-Bel 

La « justice » française : une arme contre la jeunesse populaire         
(Communiqué de la JCML - extraits) 

La JCML est solidaire avec les 4 accusés de Villiers Le Bel, condamnés à de lourdes peines ce dimanche 4 Juillet. 
Ces condamnations sont la vengeance spectaculaire de l'État bourgeois et de sa police à l'encontre de ceux qui 
ont osé le défier et s'attaquer à elle. Les condamnés l'ont été sur la foi de témoignages anonymes, obtenus 
après une campagne d'appel à la délation rémunérée, en l'absence de toute preuve matérielle et malgré la ré-
tractation de certains témoins. La jeunesse des quartiers populaires s'est dressée à de maintes reprises ces der-
nières années contre l'État. En 2005, elle a su mener un mouvement qui malgré les couvre-feux et la répression 
policière a embrasé durant 3 semaines toute la France. D'importantes émeutes ont eu lieu depuis dans plusieurs 
villes, dont Villiers-Le-Bel, en 2007. 

Ce procès était celui d'individus, de la jeunesse populaire d'une ville et de toutes les banlieues de l'État fran-
çais. La jeunesse de banlieue a été décrite lors du procès comme une horde de barbares, dont la révolte n'au-
rait aucun sens autre qu'une violence innée : telle est la vision d'eux qu'a la bourgeoisie. Alors que dans le mê-
me temps, l'enquête sur la mort des deux adolescents percutés par une voiture de police qui avait déclenché les 
émeutes de Villiers-Le-Bel est enterrée. La jeunesse de cette ville a rendu la seule justice qu'elle pouvait espé-
rer en se révoltant contre la police et l'État bourgeois. (…)Le capitalisme en crise est incapable d'assurer le mi-
nimum d'avenir à une masse croissante de la jeunesse. La bourgeoisie, chaque jour, mène des attaques contre 
nos droits. Les mouvements des banlieues et leur revendication d'égalité portent l'intérêt de la majorité de la 
jeunesse de toute la France. 

Néanmoins, tant qu'existeront des exploiteurs et des exploités, cette revendication d'égalité sera impossible à 
mettre en œuvre. Pour que tous puissent étudier, travailler, et recevoir en fonction de son travail, il est néces-
saire que ce soient les travailleurs eux-mêmes qui soient aux commandes de l'économie et de l'État. Il faut une 
révolution et détruire le pouvoir de la bourgeoisie. 

Nos révoltes ne seront victorieuses que si nous avons une stratégie pour vaincre. Il nous faut un État-major, un 
parti révolutionnaire. D'autre part, la grande masse de la jeunesse révolutionnaire doit s'organiser pour résister 
à la répression et mener l'offensive avec un plan de bataille contre la bourgeoisie. La JCML a pour objectif d'or-
ganiser tous les jeunes qui souhaitent travailler à la révolution. 



UNITÉ DE LA JEUNESSE CONTRE LES FASCISTES ! 
 

 
Depuis quelques années, les groupuscules fascistes redressent la tête et progressent. Ils parviennent à  recruter 

parmi la jeunesse en l'organisant par exemple dans les Jeunesses Identitaires, le FNJ se maintenant sans avoir le mê-
me dynamisme. La situation est très variable géographiquement, en fonction des caractéristiques économiques. Les 
fascistes agissent et commettent des agressions, des lynchages, et parfois torturent et tuent ceux qu'ils assimilent à 
des immigrés ainsi que les militants anarchistes et communistes. A Lyon et dans les campagnes environnantes, c'est 
facilement à plus de 50 qu'ils ratonnent. Ils réalisent de gros coups médiatiques, tablant principalement sur l'islamo-
phobie de concert avec la propagande bourgeoisie. 

En effet, la bourgeoisie (le gouvernement, les médias) diffusent des idées réactionnaires qui influencent la jeu-
nesse. Il y a 10 ans, les idées fascistes soulevaient l'indignation dans les collèges et lycées. Eric Zemmour, aujour-
d'hui, peut se permettre de dire que « la délinquance, ce sont les noirs et les arabes » sans pour autant que cela fas-
se scandale. Il en est de même dans la population, et particulièrement la jeunesse. 

 
Le système capitaliste est au service de l'intérêt d'une minorité, la bourgeoisie, qui exploite les travailleurs en 

France et dans les pays qu'elle domine. Elle maintient ce système grâce à l'État (police, armée..). Saturé, le capita-
lisme est pourrissant. Il connaît de violentes crises jetant dans la misère des millions de travailleurs. Pour les résou-
dre, les pays dominants mènent des guerres pour conquérir de nouveaux marchés pour le profit des capitalistes et 
exploitent jusqu’à la moelle les travailleurs. Le fascisme permet de mobiliser les travailleurs pour des guerres dans 
lesquelles seuls les puissants ont un intérêt.  

Les travailleurs résistent à la bourgeoisie et s’organisent pour détruire son pouvoir. Face aux risques révolution-
naires, la bourgeoisie utilise le fascisme pour maintenir sa domination et éliminer ceux qui s’y opposeraient. Derriè-
re une phraséologie pseudo révolutionnaire, les fascistes sont là pour maintenir un système mourant. 

Aujourd'hui, nous ne sommes pas dans un régime fasciste, dans l'Etat Français. 
Le fascisme est la dictature la plus poussée de la bourgeoisie sur le peuple 
«C'est la dictature terroriste ouverte des éléments les plus réactionnaires, les 
plus chauvins, les plus impérialistes du capital financier», selon la IIIème in-
ternationale communiste. Entre un régime fasciste et la démocratie bourgeoi-
se, il y a une rupture qui est loin d'être faite. 
 
Cependant, aujourd'hui, le capitalisme connaît une profonde crise qui ne fait 
que commencer. La diffusion des idées fascistes permettent de détourner le 
peuple du vrai responsable de ses malheurs, la bourgeoisie. Les groupes fascis-
tes permettent à la bourgeoisie de réprimer plus violemment que par la police 
les mouvements de révoltes et de terroriser les militants progressistes. Les 
idées fascistes dans la jeunesse progressent dans une relative indifférence. 

Lorsqu'elles sont très minoritaires, il est facile mais nécessaire d'isoler ceux qui les diffusent et de les repousser. 
Mais malheureusement, souvent, les dénoncer et lutter contre, c'est passer pour un « fouteur de merde ». Or, ce 
sont les idées fascistes qui minent l'unité de la jeunesse de la classe populaire contre la bourgeoisie. 

En s'appuyant sur les éléments résolument antifascistes, nous devons mener la lutte dans les lieux où nous tra-
vaillons ou étudions. Ceux qui refusent de prendre parti doivent comprendre la nature de ces idées et leurs consé-
quences (ratonnades, meurtres, tortures). Beaucoup de jeunes de classe populaire sont également soumis à l'influen-
ce des idées fascistes et il est possible de les rallier. Les meneurs doivent être isolés. Les idées fascistes n'ont pas le 
droit à l'expression. Nous devons acquérir les réflexes d'autodéfense prolétarienne vis à vis de nous-mêmes et des 
masses qui nous entourent. 

Mener un tel travail nécessite de s'organiser. La grande majorité de la jeunesse a intérêt à lutter contre les fas-
cistes : les organisations antifascistes doivent être les plus larges possibles. Mais elles ne sauraient être dirigées que 
par des idées anticapitalistes, car c'est de ce système économique que naît le fascisme. D'autre part, entraîner la 
grande masse de la jeunesse dans la lutte contre la bourgeoisie (mouvements et grèves ouvrières, lycéennes, étu-
diantes) est le meilleur moyen de lutter contre la progression des idées fascistes en son sein. Elle permet de renfor-
cer la conscience de classe dans la jeunesse et de démontrer dans le feu de l'action qui est son principal ennemi : la 
bourgeoisie. Un fort mouvement ouvrier, sur le long terme, est la meilleure garantie contre l'implantation fasciste, 
dans les quartiers et campagnes populaires. 

 
La JCML lutte pied à pied contre les fascistes. Elle représente la jeunesse prolétarienne, qui est la classe qui 

grandit et se développe. Elle lutte contre les idées réactionnaires et diffuse dans les masses les idées scientifiques 
qui lui permettent de mener la lutte réellement révolutionnaire, contre le capitalisme, pour la révolution et le so-
cialisme. Elle vise à unir et organiser la jeunesse dans ce but. 

L.S. 

Manif antifasciste à Bordeaux le 29 mai 2010. 

Anti-fascisme 
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 Le congrès s'est déroulé les 22 et 23 mai à Pau, la qualité 
des débats et le travail abattu démontre la conviction qu'ont les 
jeunes JCML à atteindre les buts que s'est donné le congrès. 
 Nous ne pouvons pas résumer ici les débats, les discus-
sions, les énergies que nous avons dépensés durant ce premier 
congrès. Mais pour commencer cet article, nous répondrons à une 
question bien connu dont la réponse est partagée par l'ensemble 
des jeunes communistes marxistes-léninistes. 
 

Si on devait résumer en un mot le congrès, lequel serait-il? Sans hésiter, nous dirions TRIOMPHE. 
 
 Nous n'avons pas peur de ce mot et même au contraire nous sommes fiers que notre congrès ait été une 
victoire, pas une victoire uniquement pour la JCML, mais une victoire pour l'ensemble de la jeunesse populaire 
qui peut compter maintenant sur une organisation de jeunesse combattive, révolutionnaire, qui portera haut et 
fort le projet d'émancipation, de libération des masses travailleuses. 
 Mais après cette victoire, nous gardons les pieds sur terre et nous savons, comme disait le camarade Sta-
line, que le plus grand danger serait de se reposer sur nos lauriers. 
 D'autant plus que les contradictions du système capitaliste s'accentuent de mois en mois, nous poussant 
à agir. Nous ne pouvions rester les bras croisés face aux attaques du capital envers la jeunesse populaire. La 
nouvelle organisation issue de ce congrès s'est donc donnée pour tache, de former la jeunesse au marxisme-
léninisme et d'être à l'avant garde des luttes de la jeunesse. Ces deux tâches épouseront le but, la stratégie de 
la JCML qui est la révolution. 
 La révolution ne peut être guidée par une organisation de jeunesse, qui est large et spécifique à la jeu-
nesse mais par un parti. Lors de son congrès, la JCML a donc reconnu le ROC-ml comme l'organisation motrice 
de la création de celui-ci. 
  Comme mentionné dans le communiqué du premier congrès: «la JCML ne se prive d'aucune tactique, 
elle militera partout là où la jeunesse populaire, vit, souffre et subit le capitalisme», et pour cela «elle ouvre 
ses portes à tous les jeunes désirant agir contre le capitalisme et pour le communisme». On ne peut être plus 
clair!  
 Ce congrès a été l'aboutissement d'un travail long et difficile, dont la JCML retire une expérience riche 
et une ardeur au combat contre le capitalisme mais aussi contre les ennemis qui se voilent derrière les mots 
''révolution'', ''communisme'' ou ''défense du prolétariat''. 
 
 

I — Historique de la JCML 
 
 Ce sont d'abord trois JCML qui sont apparues aux alentours de l'année 2006, à Lyon, Albi et Mourenx. 
Très rapidement, ces trois cellules indépendantes les unes des autres, ont eu deux objectifs: 
 Le premier: le renforcement et l'unité des JCML. Pour cela, de multiples réunions, des campagnes com-
munes, des journées de formation ont permis durant quatre années, de renforcer les liens et de poser une base 
politique commune. Mais aussi la création d' '' En avant camarades! '' qui a été le bulletin théorique interne des 
différentes JCML pour débattre, s'enrichir et poser les contradictions qui pouvaient nous séparer. Tout ce travail 
nous conduisait vers l'unité politique et d'action qui ne pouvait qu'être la création d'une seule JCML pour tout le 
territoire de l'état français. Cela faisait maintenant plus d'un an que le mot congrès se faisait entendre ici ou là 
comme la nouvelle étape à franchir, à cet effet un bureau politique pour l'ensemble des JCML avait été mis en 
place. Parallèlement à ce travail, le renforcement des JCML, être là où nous n'étions pas, a permis aujourd'hui 
d'avoir de nouvelles cellules qui existent dans des zones géographiques où nous n'avions aucun militant 
(Bordeaux, Toulouse, Paris, Montbrison...). De plus, les cellules déjà existantes se sont largement renforcées 
localement ce qui ouvre à la JCML de nouvelles perspectives dans ses luttes et ses campagnes. 
  
 Le deuxième: la création du parti communiste qui fait défaut aujourd'hui sur le territoire de France. Dès 
leur création, les trois cellules ont adhéré au CNU- MCF (comité national d'unification du mouvement communis-
te en France), qui visait à unifier la pléiade d'organisations marxistes-léninistes en France et qui en regroupait 
neuf. A ce moment là, les différentes JCML n'avaient pas le rôle d'une jeunesse communiste qui doit être la dif-
fusion du communisme dans la jeunesse et la formation de jeunes cadres mais un rôle avant-gardiste, de créa-
tion de parti. Sur les neuf organisations, six ont fusionné pour créer le ROC-ml.  

  Jeunesse 
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RETOUR SUR LE PREMIER 
CONGRES DE LA JCML 



A partir de ce moment là, les JCML devaient reprendre leur rôle d'organisation de 
masse de la jeunesse. C'est le congrès qui a prit acte de cette décision et la JCML 
est devenue la jeunesse du ROC-ml:  
 

«La JCML reconnaît le ROC-ml comme l'organisation la plus apte pour créer 
le parti communiste. C'est pour cela que la JCML sera la jeunesse du ROC-ml 
et s'éduquera auprès de lui.» Texte du congrès. 

 
 Entre la création des premières cellules JCML et notre premier congrès, le 
travail unitaire que nous avons organisé a payé. Il y a eu la campagne centrale de 
''Révolution et Socialisme'', les luttes avec des mots d'ordres communs (pour la lutte 
anti-LRU par exemple), la création d'un bureau central des différentes JCML, des 
journées de formation où nous nous retrouvions tous ensemble, le travail d'unifica-
tion du mouvement marxiste-léniniste en France, a permis de souder nos liens politi-
ques et de camaraderie. L'unité s'arrache par un travail long et dur, nous avons tra-
versé des périodes difficiles. Nous avons dû nous battre contre le fractionnisme à 
l'intérieur des JCML, qui a parfois fait trembler nos perspectives d'unification. Mais 
ces luttes intestines nous les avons remportées par la pratique politique d'unification se basant sur une ligne 
marxiste-léniniste claire et mettant de coté l'opportunisme et le révisionnisme, en se basant sur Marx, Engels, 
Lénine et Staline (sans pour autant mettre aux oubliettes d'autres révolutionnaires qui nous aident à forger nos 
armes). 
 Durant ces quatre années, les différentes JCML ont du jongler entre organisation de masse et d'avant-
garde, le congrès a donc répondu clairement à cette question et la JCML a pu reprendre son rôle d'organisation 
communiste de masse dans la jeunesse. 
 

 
II — Le congrès 

 
 Deux journées de congrès, trois textes à voter, deux discours d'ouverture, une direction à élire, une 
conférence de presse. Le défi à soulever n'était pas une mince affaire, surtout pour une organisation avec une 
jeune expérience comme la notre, pourtant nous l'avons réalisé avec succès. Aucun retard dans le planning, au-
cun militant perdu, des débats au niveau élévé, un partage des tâches équitable et une unité idéologique sur 
l'ensemble des textes. 
 
Voici les trois textes fondateurs que la JCML a adopté à son premier congrès : 
 
  . Les statuts 
  . Travail politique de la JCML dans la jeunesse 
    . Charte politique 
 
Exposons maintenant les quelques grandes lignes qui ressortent de nos textes fondateurs : 
 
«La JCML et le ROC-ML ont pour buts communs la destruction du capitalisme, l'instauration du socialisme et la 
dictature du prolétariat jusqu'à la victoire de la société sans classes, le communisme.» Introduction des sta-
tuts. 
 
« La JCML est une école du parti, une école du communisme [...] Dans tous les cas, l'optique est l'élévation gé-
nérale de tous les camarades à la compréhension, la maîtrise et l'utilisation  de la théorie marxiste-léniniste 
dans notre pratique sociale.» Travail politique de la JCML dans la jeunesse. 
 
«La JCML milite là où vivent, souffrent et se révoltent les jeunes. Elle partage activement leurs luttes et leur 
enseigne de manière vivante la perspective de la révolution [...]  Que la jeunesse puisse sentir dans la JCML sa 
propre organisation à laquelle on peut avoir recours et demander conseil ou aide en cas de besoin.» Travail po-
litique de la JCML dans la jeunesse. 
 
« Nous luttons contre l’impérialisme, au côté des pays dominés, et particulièrement contre l’impérialisme 
français.» Charte. 
 
«Ces grands principes  que nous venons d'exprimer nous permettent d'agir pour organiser la jeunesse sur des 
bases révolutionnaires. La JCML s'adresse à tous les jeunes travailleurs, étudiants, lycéens afin qu'ils fassent 
leur la grande cause du prolétariat et rejoignent la lutte des communistes pour la révolution socialiste.» Char-
te. 

Affiche centrale de la campagne 
« Révolution  et socialisme » 
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III — Perspectives pour la JCML  

après son premier congrès fondateur 
 

 Nos perspectives sont bien définies par une phrase du ca-
marade Lénine que la JCML fait sienne :  
 
«Le rôle actuel de la jeunesse consiste en ce qu'elle doit réunir les 
jeunes ouvriers, les éduquer dans un esprit communiste aux pre-
miers rangs de la bataille communiste. Le temps est passé où la 
jeunesse pouvait se borner à un travail bon pour de petits groupes 
de propagande, composés de peu de membres. Il y a aujourd'hui, 
par l'agitation et la propagande, menées avec persévérance et 
avec de nouvelles méthodes, encore un moyen de conquérir les 
larges masses de jeunes ouvriers, c'est de provoquer et diriger les 
combats économiques». 
 
            Voilà de quoi donner du fil à retordre à la bourgeoisie et 
ses laquais. La nouvelle année qui démarre sera pour la JCML, une 
année de lutte. Dénoncer le plan d'austérité, que la bourgeoisie 
tente de voiler, qui attaque directement les conditions matérielles 
de la jeunesse, la réforme des retraites, continuer la campagne 
centrale de ''Révolution et Socialisme'', amplifier nos formations, 
organiser les nouvelles cellules et construire une JCML forte, unie 
et révolutionnaire, voilà comment va se traduire concretement les 
décisions du congrès. Le congrès, par son acte créateur, d'unité, 
attaque de front les défauts qui faisaient rage dans les rangs des 
JCML. Le localisme et le spontaneïsme devront maintenant appar-
tenir au passé car aujourd'hui notre organisation s'est dotée par ce 
congrès d'un appareil soudé et structuré. Chaque cellule JCML fait 
maintenant parti d'une seule et même organisation empruntant la 
meme voie, en direction du meme but. Comme il est d'ailleurs dit 
dans le discours d'ouverture et qui formulera la conclusion de notre 
article: 
 
«Discipline, rigueur, engagement, être à l’écoute de la jeunesse, 
prendre des initiatives, devront devenir les maîtres mots dans no-
tre combat [...] Dans une période où justement nous manquons de 
force, chaque camarade doit prendre conscience du rôle historique 
que nous portons sur nos épaules.»  
 
 

VIVE LE PREMIER CONGRES DE LA JCML! 
«LE COMMUNISME EST LA JEUNESSE DU MONDE» 

 
Zaïtchik 

 
 

LE  ROCML  SALUE  
L’ETOILE ROUGE ! 

 
Nous avons entre les mains le premier numéro de 
L’ETOILE ROUGE, le journal de la JCML. 
Et c’est avec joie et fierté que le ROCML ac-
cueille cet évènement politique. 
Son secrétariat central  félicite la JEUNESSE 
COMMUNISTE MARXISTE LENINISTE de 
l’avoir préparé et réalisé comme l’une des  pre-
mières tâches fixées par son Premier Congrès 
fondateur  les 22 et 23 mai 2010. 
La sortie de L’ETOILE ROUGE constitue un 
nouveau pas en avant important dans le dévelop-
pement du travail politique communiste révolu-
tionnaire dans la jeunesse prolétarienne et popu-
laire. 
 
Avec L’ETOILE ROUGE, la JCML dispose à 
présent de l’outil indispensable pour étendre ses 
liens avec la jeunesse révoltée. 
Un journal national permet en effet de diffuser et 
de relier les révoltes et les luttes qui éclatent 
spontanément aux quatre coins du pays, de les 
unifier autour de mots d’ordre communs, de les 
faire converger vers des cibles communes et de 
les guider vers la perspective de la révolution. 
Un journal national c’est aussi un organisateur 
national. En accomplissant sa mission, L’ETOI-
LE ROUGE contribuera à unifier dans la JCML 
les éléments les plus combatifs et les plus cons-
cients de la jeunesse révolutionnaire jusqu’ici 
dévoyés par les organisations révisionnistes et 
trotskistes. Ainsi grandira et se renforcera le 
mouvement révolutionnaire dans ce pays. 
 
Lors de son Premier Congrès la JCML a décidé à 
l’unanimité sa filiation au ROCML. La JCML et 
son journal  L’ETOILE ROUGE relieront natu-
rellement la ligne générale du ROCML 
(représentant les intérêts stratégiques du proléta-
riat) aux luttes et aux aspirations révolutionnaires 
de la jeunesse ouvrière et populaire. 
De son côté, le ROCML s’obligera d’apporter à 
la JCML et à son journal toutes formes de colla-
boration et de soutien. 
 

VIVE LA JCML ! 
BONNE ROUTE A L’ETOILE ROUGE ! 

VIVE LE MARXISME LENINISME ! 
VIVE LA REVOLUTION ! 

A demander auprès des militants.A demander auprès des militants.A demander auprès des militants.A demander auprès des militants.    
A commander et lire sur Internet.A commander et lire sur Internet.A commander et lire sur Internet.A commander et lire sur Internet.    

ORGANE CENTRAL DU ROCML 

Lisez le journal du ROCML: 

• A demander à un militant  

• Sur le site: www.rocml.org 

• Envoyer un mail à 

roc.ml@laposte.net 
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SOUTENIR LE PEUPLE PALESTINIEN EST 
UN DEVOIR INTERNATIONALISTE 

 
 Le 5 Juin une manifestation a été organisée à Lyon pour protester contre l’as-
sassinat par l’armée israélienne de 9 bénévoles turcs venus apporter de l’aide humani-
taire aux habitants de Gaza. Au moment de tirer le bilan de cette manif, les organisa-
teurs ont publié le communiqué suivant dont nous avons apprécié le courage et la portée 
et auquel nous nous sommes associés : 
COMMUNIQUE DES ORGANISATEURS DE LA MANIFESTATION DU 05/06/2010 
La manifestation unitaire pour dénoncer l'acte de piraterie contre la Flottille de la liberté destinée 
à rompre le blocus à Gaza, qui s'est déroulée à Lyon le Samedi 6 Juin 2010, et qui a drainé près 

de 30 000 personnes, a été entachée, malgré le succès de celle-ci, par l'infiltration inacceptable des fascistes d'Égalité et Réconciliation. Ce 
groupuscule raciste et antisémite qui est venu tracter et faire sa publicité, ne peut en aucun cas nous tromper en instrumentalisant la question 
palestinienne. Les organisateurs tiennent à informer officiellement que ce groupuscule sera exclu sans ménagement de tout rassemblement, 
manifestation (…) que nous organiserons à l'avenir sur la question palestinienne, comme sur toutes autres questions. 
Les organisations et associations organisatrices et appelantes à la manifestation du 5 Juin 2010. Contact : contact@resistancepalestine.fr 
 

Qu’est-ce que c’est que cette histoire ? 

 Il existe en France, un certain nombre d’organisations fascistes qui prétendent soutenir le peuple palestinien. Ces orga-
nisations sont souvent les mêmes qui se disent « anti-impérialistes », voire « anti-capitalistes ». Elles déploient leur démagogie 
en direction de la classe ouvrière et des enfants de travailleurs immigrés. Certaines se réclament même du « national-
bolchévisme » (sic) et prétendent réconcilier fascisme et communisme. Regardons-y de plus près. 
Quel est l'objectif des fascistes: briser l'unité de la classe ouvrière. Le premier mai 1935, jour de la solidarité Internationale des 
travailleurs, Hitler l'a d'ailleurs cyniquement reconnu: « La solidarité internationale des travailleurs, nous l'avons brisée ». Mal-
gré la démagogie « anticapitaliste » dont ils peuvent faire preuve, les fascistes ne sont qu’un instrument parmi d’autres au servi-
ce des monopoles pour diviser la classe ouvrière. Voilà pourquoi, en période de crise, la bourgeoisie soutient les mouvements 
fascistes, et les pousse même au pouvoir quand ses politiciens « socialistes » et « républicains » n’arrivent plus à contenir la rage 
du peuple (ce qui n’est pas le cas actuellement en France). 
Quel est l'objectif des communistes: construire l'unité de la classe ouvrière contre le capitalisme. Pour cela les communistes 
combattent contre tout ce qui peut diviser la classe: le racisme, le sexisme, l'homophobie, etc. Par ailleurs, les communistes 
cherchent à construire l'unité de la classe ouvrière avec son allié naturel: le mouvement de libération nationale. Pour cela, les 
communistes cherchent à faire prendre conscience aux peuples en lutte qu'il n'y a pas de libération nationale possible sans pers-
pective socialiste, sans unité avec la classe ouvrière et le mouvement communiste international. 
Avec la disparition du camp socialiste et l’affaiblissement du mouvement ouvrier et communiste, la confusion règne. La jeunesse 
a du mal à reconnaître sa droite de sa gauche. Les fascistes profitent de cette confusion pour effectuer leur sale besogne de divi-
sion. Il est de coutume d'opposer les groupes fascistes qui se réclament du peuple palestinien pour répandre leur haine antisémi-
te à d'autres groupes fascistes qui soutiennent Israël contre le « péril arabo-islamique ». Ces groupes ne sont ni « pro-arabes », ni 
« pro-juifs ». Ils sont tous pro-haine et pro-division. 
Le groupe dénoncé dans le communiqué des organisateurs a répondu en affirmant que des fascistes turcs, les Loups Gris, étaient 
également présents à la manif du 5 Juin mais que le communiqué ne les citait pas, parce que ses auteurs n’étaient « pas assez 
courageux pour les affronter ou les exclure durant les manifs ». 
Les Loups Gris sont une organisation fasciste turque liée à l’armée et à la maffia turque. Contre les Kurdes et les communistes, 
les loups gris jouent un peu le rôle d'exécuteur des basses oeuvres de l'Etat turc. 
A la manif du 5 juin on a vu des personnes avec des drapeaux turcs. Des copains kurdes nous ont confirmé après coup que des 
Loups Gris s’étaient bien glissés dans le cortège mais ils ne nous les ont pas nommément désignés. Avant de les affronter ou de 
les exclure, il y aurait fallu les reconnaître dans la foule. Par contre, les fascistes français on ne pouvait pas les louper puisqu'ils 
portaient tous des autocollants de leur groupe et qu'ils/elles formaient un bloc homogène autour du drapeau bleu-blanc-rouge. 
Nous n’avons pas peur des grands méchants loups, nous voulons bien les affronter quand ils apparaissent au grand jour, comme 
ils l’ont fait en 2006 lors de l’inauguration du monument commémorant le génocide arménien place Antonin Poncet. Par ailleurs 
nous avons régulièrement l’occasion de manifester contre les crimes de l’Etat turc avec nos camarades turcs et kurdes. 

 

La Palestine est notre affaire à tous, ne la lâchons pas ! 
Seuls les fascistes actifs et organisés méritent d'être traités avec le seul argument qu'ils comprennent: la barre à mine. 

La chose la plus intelligente à faire avec un jeune turc qui a des préjugés chauvins, c'est de lui expliquer qu'il a tout à gagner à 
se dissocier des crimes de l'Etat fasciste turc comme nous nous dissocions nous-mêmes des crimes de l'impérialisme français. 
Mais pour cela, il faut descendre dans les rues avant que tout ne soit perdu, que la jeunesse de France ne se solidarise avec les 
groupes fascistes ou communautaristes. On ne peut lutter contre les préjugés racistes et antisémites sur lesquels les fascistes 
font leur nid qu'en allant à la rencontre de ceux qui sont touchés par ces préjugés. Rester entre soi, dans sa tour d'ivoire, c'est 
déserter le champs de bataille. Le premier devoir d'un militant, c'est de militer. Sinon ce n'est pas un militant; c'est un blogueur. 
Nous ne déserterons pas les manifs pour la Palestine, d'abord parce que nous sommes solidaires du peuple palestinien martyr, 
ensuite parce qu'une fraction importante de la jeunesse populaire va à ces manifs. Nous continuerons à leur apporter un point de 
vue communiste, internationaliste, sur la Palestine. Nous continuerons à dire que la Palestine n'est pas seulement l'affaire des 
Arabes et des Juifs mais de tous les peuples du monde. Comme la cause des peuples kurde, tamoul ou sahraoui est l'affaire des 
peuples du monde. C'est pourquoi, à la manif du 5 Juin, nous avons lancé des slogans qui reliaient la lutte palestinienne à d'au-
tres luttes anti-colonialistes autour du monde. Nous continuerons à défiler pour les Palestinien-s, les Kurdes, les Tamouls, les 
Sahraouis et tous les peuples martyrs de l'Impérialisme. 

Jimmy Jazz 

  Internationalisme 
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LUTTER CONTRE L’INDIVIDUALISME  
 

Si l’on devait trouver une tare présente dans la société et qui nuit particulièrement au peuple, l’individualisme arri-
verait certainement en haut du tableau.  
L’individualisme, que l’on peut définir rapidement comme la prise en compte de ses propres aspirations et besoins 
individuels au détriment de ceux des autres, de même que la recherche de « solutions » individuelles à des problè-
mes dont la nature est sociale, est poussé à son paroxysme dans le capitalisme et sert ce régime.  
Le mode de production capitaliste est basé sur la propriété privée des moyens de production par le capitaliste. Les 
travailleurs, démunis de la possession des moyens de mettre en œuvre leur force de travail sont poussés à la compé-
tition, à la lutte, à la promotion, se battent entre eux, ne serait-ce que pour avoir accès au travail.  
L’Etat bourgeois, quant à lui, tire complètement profit de cela, puisque l’individualisme pousse les prolétaires à la 
soumission, à rester isolés, à ne pas discuter de l’exploitation qu’ils subissent, et restent ainsi seuls et impuissants, 
au détriment de leur combat politique, qui leur confère véritablement leur force. 
 
Les seuls moments collectifs favorisés par la bourgeoisie, sont ceux qui ne risquent aucunement de lui porter attein-
te. Elle ne craint pas, par exemple, que des gens se retrouvent dans un meeting de l’UMP ou d’un autre parti qui va 
dans son sens, elle ne craint pas non plus qu’ils se retrouvent  à la messe. Elle ne craint qu’une chose c’est que le 
rassemblement des masses puisse échapper à son contrôle et, pourquoi pas se tourner contre elle ! Voilà pourquoi 
elle regarde avec suspicion et parfois crainte les manifestations, les grèves, les AG de grévistes, etc. Elle regarde 
avec délectation l’humanitaire mais prend horreur devant l’action révolutionnaire ! 
 
On entend généralement dire que le capitalisme consacre l’individu par rapport au communisme qui le nie. Cela est 
tout a fait faux. La société capitaliste enserre au contraire les individus dans un carcan qui les isole et les aliène, les 
met en concurrence, les détruit. Combien d’individus se sentent libres et libérés dans le capitalisme ? Cette société 
où l’on cumule trois boulots pour tout juste arriver à faire vivre sa famille, où l’ on est exploité par un capitaliste, où 
l’on vit dans la précarité, où l’ on est sous la menace constante de ne plus avoir de travail ne prend pas en compte 
l’intérêt des personnes, de l’épanouissement individuel mais uniquement l’intérêt du capitaliste. 
 
L’individualisme est une tare, plus ou moins portée par chacun d’entre nous, enfouie plus ou moins loin dans notre 
personnalité. L’individualisme s’oppose radicalement à l’esprit révolutionnaire en voulant faire passer ses besoins, 
vouloir obtenir des privilèges, au détriment des masses et de son organisation communiste révolutionnaire. L’indivi-
dualisme règne d’ailleurs particulièrement dans les organisations bourgeoises ou petites-bourgeoises (même si certai-
nes peuvent se dire « communistes »). 
 
La JCML lutte contre l’individualisme dans son travail militant. Pour combattre le capitalisme, la lutte contre l’in-
dividualisme est indispensable. Elle se fait à deux niveaux : à l’heure actuelle dans le travail effectué dans les mas-
ses, il s’agit de les conduire à sortir de leur isolement, de les encourager à s’organiser. Mais la lutte contre l’indivi-
dualisme se fait aussi dans les organisations communistes, où les déviations individualistes peuvent se produire très 
facilement, tant elles sont présentes dans la société et que nous-mêmes communistes ne sommes pas imperméables 
à celle-ci. 
 
La JCML est une première réponse à l’individualisme car elle constitue un organe au sein duquel tous les militants 
sont tournés vers le même objectif révolutionnaire, et ont conscience de la difficulté que le combat révolutionnaire 
peut représenter ainsi que de la discipline dont ils doivent faire preuve pour atteindre l’objectif communiste. Toute-
fois, les militants doivent rester hautement vigilants vis-à-vis des déviations individualistes qui peuvent malgré tout 
s’insinuer dans l’organisation et lui nuire.  
 
Pour parler du communisme, Marx et Engels ont employé cette formule : « À la place de l'ancienne société bourgeoi-
se, avec ses classes et ses antagonismes de classe, surgit une association où le libre développement de chacun est la 
condition du libre développement pour tous ». Le communisme est la réponse finale à l’individualisme, c’est la seule 
société qui prenne en compte les besoins, capacités et aspirations individuelles, qui permette leur épanouissement, 
non comme opposition au bien être de tous les membres de la société mais comme façon de servir la collectivité. 
 
Ensemble, luttons contre l’individualisme, luttons pour la révolution. 

S.R 

  Analyse 
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DIRECTION CENTRALE 
La JCML est constituée d’une direction centrale et de cellu-
les qui organisent localement les adhérents.  
 
Après son premier congrès, la 
JCML va tenir un deuxième 
grand rendez-vous: un stage de 
formation de 4 jours près de 
Carmaux. A l’heure où nous im-
primons, l’heure est aux der-
niers préparatifs. 4 thèmes se-
ront étudiés: le matérialisme-
dialectique, le socialisme, l’or-
ganisation, le militantisme. Les 
après midi et soirées sont consa-
crées à la détente et aux activi-
tés en ateliers. Cette formation 
rassemble les adhérents mais 
aussi des sympathisants de la JCML. Les objectifs principaux 
sont de se former politiquement et de se préparer à une 
rentrée d’action. 
 
La JCML, au niveau central, impulse les campagnes mises 
en œuvre par les adhérents dans les cellules. La rentrée 
sera marquée par la lutte contre la réforme des retraites et 
plus largement contre les attaques du capital envers la jeu-
nesse prolétarienne en particulier et la classe ouvrière en 
général. La JCML sera au rendez-vous pour porter son mes-
sage de résistance au capitalisme et pour organiser les jeu-
nes dans l’objectif révolutionnaire.  
 
La direction de la JCML a aussi décidé de mettre l’année 
2011 sous le signe des 140 ans de la Commune de Paris. Des 
initiatives auront lieu pour commémorer, étudier, se réap-
proprier les enseignements de ce que Marx et Engels ont 
appelé « la première expérience de dictature du proléta-
riat ». 
 

CELLULE ALBI/TOULOUSE (81/31)  
La JCML Toulouse a participé à la manifestation contre la 
réforme des retraites sur Albi, avec diffusion de tracts et 
arborant une banderole où l'on pouvait lire «Abattons le 
Capital!».  
La JCML Toulouse organise dès à présent des réunions de 
formation mensuelle. Les thèmes traités durant les vacan-
ces ont été le syndicalisme et le travail d'enquête. Elle invi-
te tous les jeunes qui sont intéressés localement à les 
contacter pour que ces formations réunissent le plus grand 
nombre de jeunes possibles durant cette année politique. 
 

CELLULE DE BORDEAUX (33) 
Pour cette fin d'année scolaire, la JCML Bordeaux est appa-
rue dans deux manifestations. D'abord dans le rassemble-
ment antifasciste, qui s'est tenu en opposition avec la mani-
festation des réactionnaires anti-I.V.G.  
Ensuite à la manifestation contre la réforme des retraites, 
durant laquelle la JCML Bordeaux a fait une apparition sur 
France 3 Aquitaine. A chaque action, la JCML Bordeaux 
était armée de tracts et de brochures tout en arborant le 
glorieux drapeau soviétique affublé du visage de Lénine. 
 

CELLULE DU FOREZ (42) 
La cellule du Forez était présente au Festival à Sail-sous-
Couzan (42) le 8 mai. Ce festival de musique, rassemblait 
un grand nombre de militants anti-fascistes. L'activité de la 

cellule à cette occasion s'est traduite par la diffusion de 
brochures à prix libre et de tracts... Ces tables nous ont 
permis de nous faire connaître auprès du public anti-fa. 
Quelques diff ont été faites principalement à Montbrison (1 
diff/semaine) sur les lycées, axées sur l'antifascisme, et sur 
la campagne Révolution et Socialisme. Les lycéens ne sont 
pas réticents, acceptent les tracts et n'ont pas d'apriori né-
gatifs. Ils sont plutôt intéressés et nous avons peu de refus. 
Enfin, les camarades de la cellule du Forez ont tenu une 
réunion de formation: premier grand rendez-vous interne 
de la cellule du Forez (42), il s'est agit de présenter la 
JCML, d'étudier en commun ses bases et de prévoir les ini-
tiatives des prochains mois. 
 

CELLULE DE PAU (64)  
La cellule paloise a participé très activement à la lutte 
contre la réforme des retraites. La JCML a multiplié les in-
terventions et apparitions dans le cortège béarnais: distri-
bution de tracts, des discours anticapitalistes et anti-
réformistes ont valu le soutien et la sympathie de nombreux 
jeunes, de telle façon que la JCML a drainé dans son cortè-
ge une grande part de jeunes révoltés par cette réforme.  
Les Palois ont multiplié les initiatives en développant des 
formations débats pour ces jeunes : présentation de la 
JCML, questions débats, introduction au marxisme ont été à 
l'ordre du jour, et ont ouvert à ce titre trois cercles de for-
mation dans le département.  
La JCML de Pau a participé à la manifestation contre la ve-
nue de Sarkozy à l'usine de Turboméca.  
Dans le même temps, la cellule paloise a participé au mou-
vement pro-palestinien avec comme l'année passée ses pro-
pres slogans.  
Vous pourrez retrouver dès septembre des tables JCML dans 
toute la ville de Pau et sur de nombreuses initiatives com-
me le traditionnel anniversaire de la révolution d'Octobre. 
 

CELLULE DE LYON (69) 
La cellule de Lyon continue son travail politique dans le 
quartier de la Guillotière afin d'y organiser la jeunesse po-
pulaire contre la répression et l'offensive de la bourgeoisie 
sur les condition de vie des habitants de ce quartier popu-
laire au centre de Lyon. 
La JCML a mené un gros travail depuis le début de l'année 
2010 pour lutter contre l'influence des fascistes dans la jeu-
nesse. A Vienne (38) a eu lieu une réunion publique qui a 
débouché sur la création d'un collectif antifasciste rassem-
blant bien au-delà de la JCML. 
La cellule de Lyon a aussi organisé dernièrement deux for-
mations internes: l'une sur la crise économique et l'autre 
sur les questions de genre, leur place dans la société et l'or-
ganisation. 
 

CELLULE DE PARIS (75) 
L'ensemble de la JCML félicite les nouveaux camarades pa-
risiens pour leur entreprise de construction d'une JCML Pa-
ris. Nous leur souhaitons courage et force pour que la JCML 
Paris devienne motrice à travers les luttes de la jeunesse 
prolétarienne dans la capitale. Le ROCML sur Paris contri-
bue pratiquement et idéologiquement à l'organisation de 
cette cellule JCML. Nous félicitons aussi le camarade qui a 
ouvert le blog de cette cellule en construction à cette 
adresse : http://jcmlparis.wordpress.com/ 

 
 
 




